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La PUISSANCE de la PAROLE 
 

L’homme a grand besoin de retourner à la Bible, de croire et de se conformer à 
ses enseignements. Nous plaidons pour un retour à ce christianisme primitif que nous 
révèle le Nouveau Testament et notre plus cher désir est d’amener nos lecteurs à devenir 
des chrétiens, rien que des chrétiens. 

 
L’Évangile de Christ est une puissance de Dieu qui seul peut sauver celui qui s’est 

égaré, celui qui vit loin de la face de son Dieu. L’apôtre Paul fait clairement ressortir ce 
fait quand, s’adressant à l’Église de Rome, il dit :  

 
« 16 Je n’ai point honte de l’Évangile : c’est une puissance de Dieu pour le salut 

de quiconque croit… » (Romains 1, 16) 
 
Nous pouvons donc affirmer que l’Évangile possède une énorme puissance 

d’information, de réformation et de transformation. 
 
Il informe l’homme au sujet de ses péchés et le place au pied du mur à propos de 

sa destinée. Il l’informe sur l’amour de Dieu et lui révèle le plan du salut tel qu’il est 
résumé en Jean 3, 16 : 

 
« 16 Car Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné son Fils unique, afin que 

quiconque croit en lui ne périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle. » 
 
L’Évangile est suffisamment puissant pour permettre à l’être humain de réformer 

son existence, de changer sa manière de vivre et de le transformer en une nouvelle 
créature qui vit en fonction de Christ (1 Corinthiens 15, 1-2; 1 Pierre 1, 21-23). 

 
« 23 La voie de l’homme n’est pas en son pouvoir. Ce n’est pas à l’homme, quand 

il marche, à diriger ses pas. » (Jérémie 10, 23) 
 
« 25 Telle voie paraît droite à un homme, mais son issue, c’est la voie de la 

mort. » (Proverbes 16, 25) 
 
INFLUENCE DIRECTE DE LA PAROLE 
 

Il est étrange de constater que les contrées sous-développées où la civilisation est 
encore plus ou moins barbare et où le confort est pratiquement inexistant sont 
précisément celles où la Bible est encore ignorée. Cela prouve, pour le moins, que 
l’influence même indirecte de la Parole agit sur le monde en le rendant meilleur. On doit 
comprendre, cependant, que les bénédictions matérielles et temporelles sont attribuées 
aux justes et aux injustes, parce qu’ils vivent tous sous cette influence bénéfique, tandis 
que les bénédictions spirituelles ne sont accordées qu’à ceux qui croient et pratiquent la 
vérité révélée par la Bible. 
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LA PUISSANCE DE DIEU : UNIQUEMENT DANS L’ÉVANGILE 
 

Pensons également à une autre chose. Souvent l’on considère que la puissance de 
Dieu se démontre dans l’âme de l’homme indépendamment et séparément de l’Évangile 
de Christ. Rien n’est plus faux! 

 
On   entend parfois dire à la radio qu’il suffit de poser ses mains  sur le  récepteur 

pour que Dieu vous sauve ou vous guérisse. Si on réfléchit, ne fut-ce qu’une seconde, on 
s’aperçoit très vite qu’il s’agit là d’une impossibilité flagrante, car comment l’électricité, 
sans laquelle le poste ne fonctionnerait pas, pourrait-elle accomplir un tel prodige? La 
seule puissance dont notre vie peut retirer un énorme profit est celle de l’Évangile de 
Christ! 

 
D’après le passage biblique que nous venons de lire, l’Évangile de Christ est la 

seule puissance  qui puisse sauver le croyant. Comment se fait-il que dans les pays où le 
Nouveau Testament est inconnu, Christ, l’Église, le Saint-Esprit le soient également? Si 
la puissance de Dieu se manifeste indépendamment et séparément de Sa Parole, pourquoi 
alors ces pays ne sont-ils pas convertis à Christ sans la prédication de l’Évangile? Si la 
puissance de Dieu peut opérer son influence sur le cœur de l’homme, indépendamment de 
sa Parole et qu’il y a malgré tout des millions d’êtres humains qui ne connaissent même 
pas ni le nom du Fils ni le nom du Père, on doit forcément conclure que la responsabilité 
de cette ignorance retombe sur l’Éternel. Cela n’est certainement pas vrai! 

 
Tout ceci démontre que la puissance de Dieu est révélée par l’intermédiaire du 

Nouveau Testament et que pour qu’il puisse nous sauver, nous devons nous conformer à 
ce qu’il nous dit de faire. En Hébreux 11, 6 il nous dit : 

 
« 11 Sans la foi il est impossible d’être agréable à Dieu. » 
 
Et en Romains 10, 17, il nous est également donné le seul moyen de parvenir à 

cette foi : 
 
« 17 La foi vient de ce qu’on entend, et ce qu’on entend vient de la parole de 

Christ. » 
 
LA PUISSANCE DE LA LUMIÈRE 
 

L’Écriture compare également la Parole à la puissance de la lumière quand elle 
proclame :  

 
« 105 Ta parole est une lampe à mes pieds et une lumière sur mon sentier. » 

(Psaumes 119, 105) 
 
La vérité, comme la lumière, était au commencement avec Dieu. Toutes les deux 

ont été les premiers instruments de Sa puissance. La lumière naturelle fut la toute 
première chose que Dieu créa et ses rayons dissipèrent le chaos et les ténèbres qui 
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régnaient à la surface du globe. La vérité qui émane de Dieu, à l’instar de la lumière, est 
en réalité indéfinissable quant à sa nature. Les rayons de lumière arrivent à pénétrer des 
océans de nuages tout en demeurant le même élément pur. En fait, la lumière est une des 
seules choses qui ne peut être corrompue ou polluée. Il en est de même de l’Évangile. On 
peut l’incorporer à une certaine dose d’erreurs, le cacher derrière les philosophies et les 
opinions humaines sans altérer pour cela ni son intégrité, ni sa pureté, ni sa puissance. 
Une fois les théories et les doctrines des hommes extirpées, la Parole de Dieu se dresse 
dans toute la splendeur et la limpidité de cette vérité qui repousse toutes les 
compromissions et refuse de côtoyer la duperie. 

 
L’Évangile de Christ purifie tout, comme la puissance de la lumière. À partir du 

moment où il pénètre dans le cœur de l’homme, l’Esprit de Dieu, par l’Évangile, se met 
au travail, tonifie, transforme, en chassant et en dispersant les ténèbres et le mal. Il est 
adversaire de toute institution, individu ou action dont les projets ou les notions sont 
contraires à la volonté divine. Il extirpe les dogmes les plus populaires au sein de tous les 
systèmes humains en les réduisant à leur plus simple expression, c’est-à-dire au néant. 
L’Évangile a, comme la lumière, une incroyable force de pénétration. Il se glisse dans le 
moindre interstice pour subitement l’inonder d’une lueur que rien ne peut occulter. La 
Bible nous dit que :  

 
« 12 La Parole de Dieu est vivante et efficace, plus tranchante qu’une épée 

quelconque à deux tranchants, pénétrante jusqu’à partager âme et esprit, jointures et 
moelles ; elle juge les sentiments et les pensées du cœur. » (Hébreux 4, 12) 

 
L’Évangile de Christ, infuse en l’homme de nouvelles qualités. Non seulement il 

éclaire et procure une immense joie mais de plus il justifie, inspire une espérance 
incommensurable, implante le courage dans le cœur le plus lâche, forge le caractère, et 
donne une parfaite paix. L’Évangile fait de l’orgueilleux un humble et exalte l’oppressé. 
Il rend chaste l’impur et remue la conscience du faible et du rebelle. Il réchauffe et 
fortifie l’esprit humain et répand la gloire sur tous ceux qui le saisissent. 

 
De même que la lumière rapproche ce qui semble éloigné, la vérité exprimée dans 

la Parole de Dieu réconcilie l’étranger avec son Créateur. Elle est la  loi et le lien de toute 
société chrétienne et pourtant elle peut devenir la brèche qui sépare le faible du juste, le 
croyant du non-croyant,  le chrétien du non chrétien. La Parole divine accorde le repos à 
celui qui est  fatigué et le pardon au coupable. Elle est la lumière de l’aveugle et les 
jambes du cul-de-jatte. 

 
Oui, l’Évangile est à même de pouvoir illuminer le sentier de votre vie. Ne croyez 

surtout pas que j’exagère ou que j’essaie de vous impressionner en faisant appel à de 
beaux mots. Non, la Bible peut vraiment devenir ce que décrivait David dans le livre des 
Psaumes, c’est-à-dire :  

 
« 105 Une lampe à vos pieds et une lumière sur votre sentier! » (Psaumes 119, 

105) 
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VOUS AUSSI POUVEZ REMONTER LE COURANT 
 

Si nous voulons nous pencher sérieusement et sincèrement sur le problème que 
représente notre obéissance à la volonté de Dieu, nous nous trouvons d’emblée 
confrontés avec une série de problèmes apparemment insolubles. Où aller? Comment 
faire pour ne pas se fourvoyer dans une secte quelconque? Comment faire pour discerner 
le vrai du faux? 

 
Je pense qu’il n’existe qu’une solution unique pour sortir de cette impasse : 

remonter à la source, c’est-à-dire à l’Église primitive et à la Parole dont nous venons de 
nous entretenir. C’est sur elle seule qu’était fondée cette Église établie par Jésus-Christ. 
C’est là que l’eau pure de la vérité jaillit de la fontaine de l’inspiration divine. C’est là 
que se trouve l’Église telle qu’il l’a conçue, telle qu’il l’a voulue. 

 
Il existe deux moyens de retrouver la source d’un fleuve; premièrement en 

remontant progressivement son cours pour en découvrir la source; deuxièmement en 
allant directement à cette source si l’on sait exactement où elle se trouve. 

 
Retracer l’histoire d’une Église, dite  chrétienne, est en réalité assez pénible, voire 

tortueux, car il faut souvent passer par des endroits ténébreux et même peu ragoûtants. Si 
on choisit cette solution-là pour retrouver l’Église primitive on finira fatalement à force 
de recherches et de temps par remonter jusqu’à l’époque apostolique. Un chercheur 
honnête et sincère ne peut faire autrement. Mais pourquoi cette dépense d’énergie et de 
matière grise alors que l’on sait fort bien où trouver la source du christianisme? Les 
enseignements du Fils de Dieu ne sont-ils pas, à eux seuls, capables de répondre à toutes 
les questions que nous nous posons en matière spirituelle? En nous penchant sur la Bible 
seule, sans rien y ajouter, sans rien en retrancher, nous pouvons aisément arriver à 
reconstituer cette unité de l’Esprit qui vit dans les liens de la paix. 

 
Nous pouvons encore  très bien, même au 21e siècle parler quand la Parole de 

Dieu parle et garder le silence quand la Bible  est elle-même silencieuse. Il suffit pour 
cela d’être honnête vis-à-vis de la volonté divine, assez humble pour l’accepter sans 
condition et animé d’un désir sincère de ne suivre que ce que Dieu nous dit de faire et 
rien d’autre. Qu’avons-nous besoin de phrases compliquées, de théologie impénétrable, 
de théorie plus fantastique les unes que les autres? N’avons-nous pas cette merveilleuse 
Parole de Dieu qu’est la Bible à notre disposition? Pourquoi nous fourvoyer alors qu’il 
suffit d’interroger l’Éternel pour qu’aussitôt il nous réponde avec une grande clarté. Oui, 
il suffit d’ouvrir les pages du Nouveau Testament pour qu’aussitôt nous sachions qu’il 
serait vain d’aller chercher ailleurs ce qui se trouve tout simplement à notre portée. 

 
Un jour, Jésus en parlant à une femme, en Samarie, lui dit : 
 
« 10 Si tu connaissais le don de Dieu et qui est celui qui te dit : Donne-moi à 

boire! Tu lui aurais toi-même demandé à boire et il t’aurait donné de l’eau vive… 14 
celui qui boira de l’eau que je lui donnerai  n’aura jamais soif et l’eau que je lui 
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donnerai deviendra en lui une source d’eau qui jaillira  jusque dans la vie éternelle. » 
(Jean 4, 10-14) 

 
Une femme africaine à qui l’on demandait un jour si elle aimait lire sa nouvelle 

Bible répondit : “Je ne la lis pas, c’est elle qui me lit!” 
 
La révélation que Dieu nous donne tout au long des pages de son livre est bien 

plus profonde qu’on ne l’imagine en général. Il existe, en effet, une grande différence 
entre les livres que font les hommes et le Livre qui fait les hommes. 
 
LA PUISSANCE DU FEU 

 
Il est cependant un autre élément de la nature auquel on peut penser quand on se 

réfère à la Bible – la puissance du feu. Dans le livre de Jérémie, l’Éternel, par la voix du 
prophète, pose une question : 

 
« 29 Ma parole n’est-elle pas comme un feu? » (Jérémie 23, 29) 
 
Tout comme la lumière, le feu a pour propriété d’éclairer. La lueur du feu 

représente, pour le voyageur égaré, l’espérance d’un havre de paix où il peut trouver 
nourriture et réconfort. De même, ceux qui sont perdus sur le dur  sentier de la vie, sans 
Dieu, sans espoir, sortiront de ces terribles ténèbres en s’approchant avec sincérité de la 
révélation divine. 

 
Le feu brûle tout objet combustible avec lequel il entre en contact. L’énorme 

potentiel de puissance qu’il représente consume et sépare les éléments. Il dissout et 
adoucit en même temps, car, il a la propriété de réduire en quelques instants d’énormes 
structures, qui ont demandé des années d’efforts pour être construites, à la dimension 
d’un petit tas  de cendres que le moindre souffle de vent dissipe et emporte. 

 
La Bible, une fois entrée dans le cœur, dévore nos mauvaises passions, affine, 

purifie même nos goûts et nos désirs. Elle fait fondre nos idées préconçues comme neige 
au soleil et réduit nos choix à la merveilleuse dimension de ce qui est parfaitement 
acceptable aux yeux du Père. Oui, la Parole de Dieu nous prend doucement mais 
fermement par la main pour nous amener à la repentance, c’est-à-dire à la réalisation de 
ce que nous sommes réellement, des pécheurs, des êtres orgueilleux, qui sans cesse 
rejettent l’amour de leur Dieu. Elle verse dans notre cœur la douce chaleur de la 
repentance! Elle nous fait réaliser l’exacte dimension de notre courage, de notre foi, de 
notre loyauté envers Christ, notre Sauveur. Dison-nous bien que sans la repentance nous 
ne puissions être sauvés. Le Seigneur n’a-t-il pas dit bien haut : 

 
« 3 Non, je vous le dis. Mais si vous ne vous repentez, vous périrez tous 

également. » (Luc 13, 3) 
 
Tous, nous devons un jour ou l’autre passer par l’épreuve de ce feu que représente 

la volonté de Dieu exprimée dans la Bible. Non seulement ici-bas, mais encore au cours 



 6 

du jugement à venir. Écoutons l’apôtre Paul quand il dit en s’adressant à l’Église de 
Corinthe : 

 
« 10 Selon la grâce de Dieu qui m’a été donnée, j’ai posé le fondement comme un 

sage architecte, et un autre bâtit dessus. Mais que chacun prenne garde à la manière 
dont il bâtit dessus. 11 Car personne ne peut poser un autre fondement que celui qui a été 
posé, Jésus-Christ. 12 Or, si quelqu’un bâtit sur ce fondement avec de l’or, de l’argent, 
des pierres précises, du bois, du foin, du chaume, l’œuvre de chacun sera manifestée; 13 
car le jour la fera connaître, parce qu’elle se révélera dans le feu, et le feu éprouvera ce 
qu’est l’œuvre de chacun. » (1 Corinthiens 3, 10-13) 

 
Tout comme le feu de la vallée d’Hinnom, la Parole de Dieu brûle jour et nuit. 

Elle ne s’éteindra jamais, même si des milliers et des milliers d’hommes et de femmes 
ferment délibérément leur cœur à sa chaleur réconfortante et vivifiante. Oui, elle durera à 
jamais! 

 
Le feu dévorant de la volonté divine  peut aisément  détruire en nous tout péché. Il 

suffit pour cela que nous ouvrions notre cœur à sa puissance purificatrice et adoucissante 
et que nous lui laissions simplement modeler notre vie. Chaque chrétien doit porter bien 
haut cette torche brûlante qu’est la Parole, pour enflammer le monde, de manière à ce que 
tous les pauvres gens qui se sont égarés aperçoivent enfin sa lumière, sentent sa chaleur 
pénétrante et trouvent la paix et le réconfort qu’apporte la présence de Dieu qui, seule, 
amène le salut. Nous devons être présents quand, dans la nuit, quelqu’un cherche, 
cherche, cherche… et ne trouve rien. 
 
LA PUISSANCE DU FEU (2) 
 

Dans le passage biblique du livre de Jérémie, que nous avons lu tout à l’heure, 
Dieu disait : « 29 Ma parole n’est-elle pas comme un feu… et comme un marteau qui 
brise le roc? » (Jérémie 23, 29) 

 
Que ferait un maçon, un géologue ou un forgeron sans marteau? Il s’agit là d’un 

instrument utile à nombre de professions. Le forgeron s’en sert pour battre et pour donner 
forme au métal qu’il veut façonner. Le charpentier, grâce à lui, enfonce les clous et ajuste 
les pièces de bois qui constituent le toit d’une maison. Mais dans tous les cas il faut une 
main pour le tenir, une sagesse pour le diriger et une force pour frapper. Il en va de même 
avec la Parole de Dieu qui est comparable à un marteau. Elle est la révélation de Son 
infinie sagesse. Le Saint-Esprit dirige et inspire la Parole avec force. Mais nous devons 
nous souvenir de ce que le marteau est impuissant à moins qu’il n’y ait une main pour le 
tenir et l’utiliser. Dieu a laissé Sa Parole entre les mains des hommes, mais si nous ne 
l’enseignons pas, si nous ne la prêchons pas, si nous ne lui obéissons pas, elle sera à 
jamais inutile et vaine pour notre âme. C’est la raison pour laquelle il nous est dit en 1 
Corinthiens 1, 21 : 

 
« 21 Puisque le monde, avec sa sagesse, n’a point connu Dieu dans la sagesse de 

Dieu, il a plu à Dieu par la folie de la prédication de sauver ceux qui croient. » 
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Paul met encore l’accent sur cette prédication de l’Évangile qui constitue la 
véritable « force de frappe » du christianisme quand il écrit aux Romains : 

 
« 14 Comment donc invoqueront-ils celui en qui ils n’ont pas cru? Et comment 

croiront-ils en celui dont ils n’ont pas entendu parler? Et comment en entendront-ils 
parler, s’il n’y a personne qui prêche? 15 Et comment  y aura-t-il des prédicateurs, s’ils 
ne sont pas envoyés? » (Romains 10, 14-15) 

 
Il est un fait c’est que sans la foi on ne peut plaire à Dieu. C’est ce que dit 

d’ailleurs la Bible : 
 
« 6 Sans la foi il est impossible de lui être agréable; car il faut que celui qui 

s’approche de Dieu croie que Dieu existe, et qu’il est le rémunérateur de ceux qui le 
cherchent. » (Hébreux 11, 6) 

 
Or, nous avons déjà vu ensemble que la foi ne peut provenir que de la Parole de 

Dieu (Romains 10, 17). C’est pourquoi il faut que nous utilisons ce merveilleux outil que 
constitue la Bible, à la fois pour notre salut, puis pour le salut des autres. L’Évangile de 
Christ peut être, entre les mains de toute personne honnête, le marteau qui brise  les 
esprits orgueilleux, qui réduit en pièces la rébellion contre l’Éternel et construit l’édifice 
du salut. 

 
C’est une chose terrible  que de désobéir à l’Évangile de Christ. Écoutez avec soin 

ce que dit maintenant le Saint-Esprit par la plume de l’apôtre Paul : 
 
« 7 Le Seigneur Jésus apparaîtra du ciel avec les anges de sa puissance, 8 au 

milieu d’une flamme de feu, pour punir ceux qui ne connaissent pas Dieu et ceux qui 
n’obéissent pas à l’Évangile de notre Seigneur Jésus. 9 Ils auront pour châtiment une 
ruine   éternelle,   loin   de   la   face   du   Seigneur   et   de   la   gloire   de   sa  force… »  
(2 Thessaloniciens 1, 8-9) 

 
Le Christ lui-même nous dit également dans l’Évangile selon Marc, le chapitre 8 

et le verset 38 :  
 
« 38 Quiconque aura honte de moi et mes paroles au milieu de cette génération 

adultère et pécheresse, le Fils de l’homme aura aussi honte de lui, quand il viendra dans 
la gloire de son Père, avec les saints anges. » 
 
L’auteur : M. JACQUES MARCHAL 
Copier en forme de Word par M. Denis Tarko 
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